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dans ses bras, et se précipitant hors do 1'étang,
il la remet à sa mère éplorée. Mais hélas ! la
pauvre enfant semble n'être plus qu'un cadavre,
tant elle est pâle et glacée. Elle repose immo-
bile comme une statue entre les-bras de sa mère.
On la transporte à la maison, on la dépose sur
un lit. On espère qu'elle va rouvrir les yeux,
doûner quelque signe de vie. Pendant un
instai't, les parents inquiets croient remarquer
chez elle un loger- mouvemelit. Illusion de

pateir' L'enfant doit être morte.
Pënant' cette nrit d'angoipses, les prières des
pieux époux ne cessent de .monter au ciel pour
implorër sainte Ane de.leur rendre l'objet de
leur a'ection. Oh ! qu'il y a de Vertu, dans la
voix Nun chiétien qui i4voque avec confiance!
Le leindemiain matin, ô ro4ige ! ô merveill de
la pwiissance' de Ste. Anne! une voix, eñfantine
vient coginie une parole d'ange faire tressailir
de joie le ceur .de ava#on et d, sa femme
" Maman jà voudrais lrmirT", C'ést elle, c'est
la petLte;fi .e qui ·Èarle. $fé. Agnè l'a saúvée.
Ste..nne l'a rè e a la tén4resse de ses parents.
Ste. Aine a montré gue'?ois dep];ùs qu' eTýe ést,
elle aussi, la c'onsolatdiee de.s âfl.igés.
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rand Papa, vous nou ave dit de trop belles
cjigses sur le' Carême, pour ne pas en avoir de
bien intéressantes sur la Semaine-;ainte.


